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La Gazette est un lien entre l’Académie d’Angoumois, ses membres et les auditeurs des conférences qu’elle organise. Elle rend compte des activités de l’Académie et de ses membres, et plus généralement, de la vie littéraire et artistique en Charente. 

Les échos sont à transmettre à Alain Mazère (alainmazere@aol.com) qui assure leur traitement. Chaque destinataire est invité à diffuser ensuite la Gazette à son propre réseau, et à recueillir des informations en retour. La Gazette est archivée sur le site Internet de l'Académie d'Angoumois : www.academie-angoumois.org


· 8 octobre 2022 : De la gloire à l'oubli : Augusta Holmès (1847-1903), pianiste et compositrice, filleule d'Alfred de Vigny par Alain Lange 
· 5 novembre 2022 (séance délocalisée à Xambes) : Notre-Dame de Tous Biens, le pèlerinage médiéval de Xambes par Jean-Louis Jonquet.
· 14 janvier 2023 : Regards et mirages - Entre rêve et réalité par Dany Vinet et ses amis. 
· 11 février 2023 : Femmes d'autrefois en Poitou et Angoumois  par Monique Guérin-Simonnaud.
· 11 mars 2023 : L’éducation et le vivre ensemble par Dieudonné Zélé


La Journée « dédicaces » de l’Académie d’Angoumois s’est déroulée le 20 août dans le manège du château de Greigueuil mis gracieusement à disposition par notre confrère Arnaud des Roches de Chassay. La manifestation était jumelée avec le Salon des Peintres organisé par la municipalité de Condac et a ainsi pu bénéficier d’un nombre accru de visiteurs. Une réussite à tous égards.

Les conférences de l’Académie d’Angoumois : le volume 8 vient de paraître et comprend des interventions de Francis Roulet Renolleau sur Balzac à Angoulême, Samuel Cazenave sur Félix Gaillard, Philippe Certin sur La Charente et les Égyptiens, ainsi que les discours de réception des trois nouveaux élus : Laurent Maurin, Pierre Henri Guignard et Philippe Certin.
Florent Gaillard a donné deux préfaces, l’une au livre consacré au peintre Claude Bénard par sa fille Annie Reuff-Bénard et l'autre aux Moulins et demeures des papetiers charentais de Jacques Baudet et Renaud Joubert.
Philippe Certin, à l’occasion des Journées du Patrimoine, se transformera en guide pour raconter, in situ, De la préfecture à l’hôtel du département. Ses travaux suivants porteront sur l'implantation d'une garnison à Angoulême après la guerre de 1870 et jusqu’en 1914.
L’Abbé Roger Ducouret (Condac, 1912 - Tusson, 1990), auteur notamment du polar Le mort jouait de la clarinette, fait l’objet d’un espace game familial à la Maison du patrimoine de Tusson destiné à faire découvrir sa vie très originale.

Christiane Massonnet fête ses 20 ans de publication de livres en présentant Les Années provençales à la Médiathèque de Mansle samedi 15 octobre à 15h. Elle invite chaleureusement tous les amis auditeurs de l’Académie d’Angoumois à l’entourer ce jour-là.

Seront exposées quelques toiles de la plasticienne illustrant ses Années provençales (exposition du mercredi 5 octobre au samedi 26, fermé les lundi et jeudi)

Revenue au pays natal, elle met celui-ci en valeur dans deux livres d’aquarelles Au fil de la Charente - 2002, La Charente et la mer - 2003. Ils furent l’objet de deux reportages sur FR3 ainsi que son Gaboriaud en 2013. Ces 3 films seront diffusés en boucle dans la salle de réunion de la médiathèque (21, rue Grange du chapitre à Mansle - 05 45 22 74 30).
Pierre Henri Guignard, le temps d'une incursion - sans succès... - dans la politique charentaise, a mis en pause ses recherches sur feu Jean-Pierre Angremy/Pierre-Jean Remy, diplomate et écrivain, qui fut membre de l’Académie d’Angoumois. Il reprendra ses travaux dès que sera sorti, fin septembre, son journal de campagne intitulé Une campagne déconcertante, qu’il finalise actuellement avec l'équipe des éditions L'Harmattan.
Jean-Claude Guillebaud, après trente-six années de fidélité à « Sud Ouest », a signé fin août son ultime chronique dominicale « Paris-Province ». Le quotidien, sous la plume de Christophe Lucet, s’est fendu d’un article dithyrambique bien mérité sur notre confrère journaliste et essayiste.

Arnaud des Roches de Chassay voit sa nouvelle « L’hypoténuse a sombré corps et biens » primée au Concours de Nouvelles que le Comité d’animation de l’île d’Yeu organise tous les deux ans. Elle fera partie des 10 nouvelles choisies par le jury pour composer un recueil qui sera vendu dans les librairies locales. La nouvelle d’Arnaud des Roches met en scène un bateau représenté sur un tableau que regarde un enfant à l’imagination débridée. 

Monique Guérin-Simonnaud a été interviewée sur Radio Poitou à propos de sa Jaquette Blanchard, meunière au Pin, avec quelques mots sur le tome 2 : Théotiste Brémond, grand-mère au Pin, et l’annonce d’un tome 3 : Marie-Antoinette Roux-Bazin, du Pin au Manitoba (1877-1958) : https://youtu.be/X-La61RuoMU
Monique s’est aussi particulièrement impliquée, avec Geoffroy Dudouit et le Chœur grégorien, dans le concert Chants médiévaux à la Vierge donné le 15 août en la superbe église romane de Nanclars. Un grand moment.
Gilles Bernard, fidèle à son domaine d’expertise, a donné une conférence, avec Michel Guillard, à Saint-Même-les-Carrières, sur Les paysages du cognac. « Découvertes de paysages typiques en fonction des crus, de l’emprise humaine suivant les terroirs, témoignages de partenaires du cognac. »
Jacques Baudet publie, aux éditions Sud-Ouest, un ouvrage très illustré par des photos de Renaud Joubert : Moulins et demeures des papetiers. Trésors de Charente. Par ailleurs, évoquant une initiative de la section de Bitche de la Société d’Histoire et d’Archéologie de Lorraine, Le Républicain lorrain a publié le 27 août une photo de Jacques décapant à la brosse métallique une stèle d’un cimetière mennonite (protestants anabaptistes) en cours de réhabilitation à Dorst (Moselle).  
Alain Mazère a publié la biographie de Charles de Broglie (éditions Douin), agent secret de Louis XV, coach du chevalier d’Éon, déclencheur de l’aventure américaine de La Fayette qu’il reçut deux fois en son château de Ruffec. Préface de Philippe d’Hémery, qui évoque son ancêtre blessé à la bataille de Yorktown en 1781. Le livre a été présenté par la librairie « Livres et vous » de Ruffec à L’Électron libre le 4 août. Une conférence est prévue au Patio de La Rochefoucauld le 22 octobre à 17 heures. Le principe d’une autre conférence a été arrêté avec Catherine Armand, Régente du chapitre Rochambeau de l’association des Daughters of American Révolution (DAR).




Jean-Marie Goreau lève la plume après la sortie de son nouveau roman publié par La Geste : Orages dans les Charentes, et prépare avec Chantal Dislaire et Colette Giraud le grand salon de l’association « Arts et Lettres de Charente » qui se tiendra dans la salle polyvalente de Voeuil-et-Giget les 1er et 2 octobre.
Christine Mondon, notre germaniste de Ligné, professeur à Bordeaux-Montaigne, publie une biographie de Chopin, et travaille maintenant à un roman sur le souvenir et la mémoire.
Patrice Guérin, dans le cadre du festival du CIRIR (Centre International de Recherche et de Restitution sur les Impacts et sur Rochechouart), dont il est membre,  a exposé ses météorites à Confolens et à Chassenon.
José Gomez de Soto a donné une conférence à Salles-Lavalette le 29 juin sur Le casque d’Agris, chef-d’œuvre de l’art gaulois du IVe siècle av. JC, dont il est le découvreur.
Le Cercle des auteurs charentais de Paris publie le n° 7 de sa revue « Écrire en Charentes » consacrée cette année au thème Peindre en Charentes. Sont mis en lumière André Delauzière, William Bouguereau, William Barbotin, Jean-Marie Creuzeau, Michel Rippe, Gaston Boucart… et le Salon des peintres de Condac du 20 août.
Le Bulletin n° 148 des Amis du Vieux Confolens est paru. Au sommaire : le moulin Saint-Pierre de Lesterps ; une « gueule cassée » du 1er Empire ; les anciennes mines d’antimoine d’Étagnac ; la forge de Champlaurier…
Henri-Paul Caro indique la sortie de son nouveau roman : La vieille Américaine. Un appel téléphonique au cœur de la nuit, un départ précipité, la traversée de l’Atlantique jusqu’à Chicago sans raison avérée, l’appel d’une vieille dame inconnue, un long voyage jusqu’à Dallas au Texas. Des personnages que tout sépare, vont se rencontrer.

Patrick Roche-Cassagne, rupificaldien de vieille souche récemment installé en Vallée de Chevreuse, se lance dans une série : après Les éoliennes de Famagouste, voici la suite des aventures du Charentais Fleurignac : La seconde mort de Khéops (éditions Saint-Honoré). Et le tome 3 se profile. La trame est toujours la même : la vie romancée de l’auteur.
L’association Au fil du temps (canton de Saint-Amant-de-Boixe), sur une idée de Caroline Devars de la CDC, consacre un hors série de sa revue « Jadis » à L’église Saint-Denis de Lichères, ouvrage écrit par Guy Andrieux, coordonné par Monique Guérin-Simonnaud et Anaël Vignet, sous la responsabilité de Jean-Louis Jonquet. Il sera présenté au public vendredi 16 septembre, à 18 h à l'église de Lichères (court exposé sur l'édifice par Anaël et verre de l'amitié offert par Au fil du temps). 
Philippe Besson, venu récemment dédicacer son Paris-Briançon à Angoulême, voit son roman autobiographique Arrête avec tes mensonges (Julliard, 2017) faire l’objet d’un long métrage d’Olivier Peyon projeté au FFA en avant-première. Tourné dans le cognaçais avec Guillaume Le Tonquedec et Victor Belmondo, le film raconte le premier amour homosexuel de l’écrivain au lycée Elie-Vinet de Barbezieux et ses rebondissements dans sa vie d’adulte.
Manuel da Silva publie, aux éditions Mers du sud qu’il dirige, un roman d’aventures destiné d’abord aux enfants : Chevalier bleu. Le fantôme du château. L’histoire d’un chevalier fantôme surgi du XVe siècle qui venge les comtes de Massignac spoliés de leur château.
Yves Viollier, romancier à succès, en particulier de la région de Châteauneuf-sur-Charente, publie Un jeune homme si tranquille aux Presses de la Cité. La drôle de guerre d’un Lacombe Lucien Charentais, qui se déroule dans le Périgueux de 1940. 

José Délias est au four et au moulin avec la promotion de son très populaire Abbé Quichaud, la fourniture de textes historiques à L'Avenir - Le Confolentais, la rédaction d’articles sur les moulins de Chabanais, la pierre des morts, etc, pour le Bulletin des Amis du Vieux Confolens, le portrait d’"un des quatre Bardes Français, Lapasserie", qui a vécu à Chabanais, destiné au journal "Sud-Ouest", et enfin, sur une idée d’Henri de Richemont, l’histoire du château de Chabanais acquis par le comte Dupont, puis exproprié par la commune, qui le détruisit pour construire des écoles, qui furent détruites par les Allemands en 1944.

Françoise Naudin-Malineau, la haïkutienne et haïbuneuse de Saint-Angeau, sème ses délicats poèmes. Principalement aux éditions Pippa, dans des recueils collectifs (L’objet retrouvé ; La nuit ; Chat bada bada) et aussi dans l’anthologie Mirages de l’atelier Poésie de Cognac. Ajoutons deux haïbuns (textes qui mêlent prose et haïkus) respectivement chez Pippa (Je te laisse une lettre) et dans la revue Gong (Parole d'arbre). Françoise Naudin-Malineau est aussi très impliquée, avec le poète Bernard Friot, dans un projet de compagnonnage : Tous lecteurs ! porté par l'association des Amis de Jean-Hugues Malineau et qui concerne les écoles de Champniers, Saint-Angeau, Saint-Ciers et Puyréaux, le collège de Mansle en lien avec une école de Mansle.

Samuel Cazenave publie aux éditions Memoring, dans leur nouvelle collection "Figures de nouvelle-aquitaine", sa biographie de Félix Gaillard dans un format très réduit, façon « Que sais-je » illustré. Par ailleurs, Samuel a signé, avec une cinquantaine de spécialistes des questions environnementales, une nouvelle tribune, parue dans Le Monde du 30 août, intitulée Une éducation au développement durable pose la question du choix que nous avons à faire d’une école française pour le XXIe siècle ; l’article explique qu’il faut réviser les attributions du ministre de l’éducation nationale et de la jeunesse, qui ne font aucune mention de l’éducation à la transition écologique.
Marie Line Daudin, toujours passionnée par le Centre d’art contemporain Chabram2 qu’elle a créé à Bellevigne (05 45 91 63 89), dédie la rentrée à Anagama-Céramique flamme directe, exposition complétée le 16 septembre par la projection du film Kamataki de Claude Gagnon.
Alain Lagrange interviendra le 22 octobre, à Fléac, dans le cadre de l’association Les Vieilles Maisons Françaises, sur Les Plauchut, une famille illustre de Fléac (le cercle littéraire de Berthe Plauchut ; Edmond Plauchut, secrétaire de George Sand ; François Plauchut, pionnier de l’aviation brésilienne).

George Sand à Angoulême
Il y a près de deux siècles, George Sand faisait des allers et retours entre Paris et Bordeaux où vivait son jeune amant Aurélien de Sèze. Dans une lettre adressée à son mari le 20 mai 1830, l’auteure de La mare au diable a relaté sa traversée très ensoleillée de la Charente : 
« Á tous les relais, je descendais et j’allais en avant, courant après les papillons et cueillant des fleurs dont la campagne est embaumée. Il ne me semblait pas voyager par la diligence. (…) J’ai causé avec des vignerons près d’Angoulême. Ils m’ont dit que les vignes étaient superbes et que ce rude hiver n’avait rien gâté chez eux. Il y a, à Angoulême, dans la ville haute, une chapelle gothique qui est, je crois, un des monuments les plus curieux de la France; les bas-reliefs sont très bien conservés. Ils représentent des anges, des bêtes, des diables (…)». (Il s’agit sans doute de la chapelle de Saint-Gelais, dont il ne reste aujourd’hui que des vestiges.)
Apparemment, cette lettre, que la Société des Amis de George Sand nous a aidé à exhumer, est la seule trace d’un passage de George Sand en Charente.
                                                               Alain Mazère. Grands romantiques en Charente. Réédition Douin, 2021.




GAZETTE DE L’ACADÉMIE D’ANGOUMOIS





    Programme des conférences de l'Académie             ( à 15 heures , 226 rue de Bordeaux à Angoulême )


 Participation : 5 € pour les « auditeurs occasionnels »





Participez à la vie culturelle de la Charente en devenant Auditeur permanent des conférences de l’Académie.  


Vous recevrez par mail la Gazette de l’Académie et votre carte personnelle vous donnera accès à toutes les conférences organisées par l’Académie (6 à 8 par an).


Etablissez votre chèque de 20 € (25 € pour les couples) à l’ordre de l’Académie d’Angoumois et adressez-le, en précisant votre adresse mail, au trésorier de l’Académie :


Arnaud des Roches  de Chassay                                14 route de Greigueuil                                            16700  CONDAC








Vie littéraire charentaise








Histoire littéraire de la Charente 








Activités des académiciens












